



RESUME

Une souche bactérienne appartenant à l’espèce Pseudomonas a été isolée et testée pour 

sa capacité à dégrader un composé polyaromatique, le naphtalène. La souche identifiée par des tests morphologiques et biochimiques comme Pseudomonas sp.. Les paramètres optimaux (température, pH, concentration et nature de la source d’azote) de croissance et de biodégradation ont été estimés et le mécanisme de biodégradation a été identifié à partir de tests enzymologiques et chimiques. La cinétique de croissance a été étudiée aux conditions optimales dans des cultures en batch  pour une gamme de concentrations allant de 10 à 100 mg/L, et les paramètres cinétiques ont été déterminés. Les résultats expérimentaux ont été testées pour leur concordance avec ceux obtenus par calcul au moyen du modèle de Haldane.

La deuxième partie consiste en une étude comparative de la biodégradation du naphtalène par des cellules libres et immobilisées dans l’alginate de calcium. Elle a été réalisée dans des cultures en batch à différentes concentrations initiales dans le domaine d’inhibition à 30°C et pH 7.0 . Les cellules bactériennes de Pseudomonas sp. sont immobilisées par la méthode d’inclusion dans des billes de gel préformé d’alginate de calcium. Les résultats montrent l’intérêt et les limites que peut apporter l’immobilisation dans le processus aux concentrations élevées en naphtalène du point de vue rendement et vitesse de biodégradation .

Un modèle statistique relatif à la cinétique de biodégradation est proposé pour le calcul du facteur d’efficacité et du module de THIELE, qui sont les deux grandeurs présentant une estimation quantitative de la contribution des contraintes de diffusion du naphtalène dans le support sur la cinétique de conversion et le rendement global .
